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The aim of thisstudy was to investigate the growthparameters of 

Japanesequail (Cortunixjaponicus) reared in Côte d'Ivoire. The aim of 

thisstudy was to improve the zootechnical performance of thisspecies. 

The study was conducted at the Société Agropiscicole de la Mé in 

Adzopé, Ivory Coast. A total of 150 white, black, and 

isabellaquailsweremonitoredfromhatch to 9 weeks of age. 

Resultsshowedthat 20.74% diedduring the study. The white 

phenotypeisassociatedwith high mortality. The live weightaccording to 

the age of the birds. At 7 weeks, the white phenotype was heavier at 

245.12 ± 5.13g compared to 227.00 ± 4.74g and 225.63 ± 4.74g, 

respectively. The effect of sex on thisparameter was significant (p < 

0.005). The individualdailyfeedintakes of the quailsduring the finishing 

phase were 29.49 ± 1.6, 24.85 ± 1.85 and 26.01 ± 1.38 g/subject/day 

for the white, isabelle and black phenotypes, respectively. During the 

fatteningperiod, the white quailsconsumed more foodthan the 

otherphenotypes. The white phenotypeshowedhigher values for 

morphologicalparameters: Wings pan, beaklength, body length, 

thoracicwidth, and weight, all recorded at 8 weeks of age. 

 
Copyright, IJAR, 2024,. All rights reserved. 

…………………………………………………………………………………………………….... 

Introduction:- 
De par le monde, l’avicultures’estprincipalementintéressée à la production d’œufs de poule et de poulets de chair. 

Mais depuisun certain temps, l'élevage de la cailleoucoturniculture, a attirél’attention 

desspécialistescommenouvellepistedediversificationdel'élevagedevolailles,enoffrantaux consommateurs de nouveaux 

choix de goût et enrenforçant la production de viandepour faire face à la demande de plus en plus accrue 

enprotéinesanimales (Ukashatu et al., 2014).  

 

Les cailles font l’objetd’élevages à travers le monde grâce à leursvertusthérapeutiques, En effetleursœufsrenforcent le 

systèmeimmunitaire, favorisent la santé de la mémoire, augmententl'activitécérébrale et stabilisentle systèmenerveux. 

Ilstraitentl'anémieenaugmentent le niveaud'hémoglobine dans le corps tout enéliminant les toxines et les 

métauxlourds. (Tunsaringkarnetal.,2013).Lacaillejaponaise(Coturnixjaponica)estuneespèced’oiseaux 

delafamilledesPhasianidaes.C’esteneffetl’espècedontsontissueslescaillesutiliséesdans 

l’élevagedevolaillesdomestiques,elleestlargementutiliséecommemodèledanslarecherche dans diverses disciplines, 

notamment la physiologieanimale, la génétique, la nutrition, l’endocrinologie, la pathologie, la reproduction et 
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l’immunologie(Huss et al., 2008). Elle 

estmoinssensibleàcertainesmaladiesdespouletstellesquelacoccidioseetlasalmonellose(Jatoi 

etal.,2013;Rahmanetal.,2016). 

 

Depuislesannées1960,l’OrganisationdesNationsUnies pour l’alimentation et l’agriculture (FAO) a offert son 

assistance aux pays afin de caractériserleursressources zoo génétiques pour l’alimentation et l’agriculture et pour 

développer des stratégies de conservation. En 1990, le Conseil de la FAO a recommandél’élaboration d’un 

programme global pour la gestion durable des ressources zoo génétiques au niveaumondial. La caractérisation des 

ressources zoo génétiques englobe toutes les activitésassociées à l’identification, à la description qualitative et 

quantitative, et à la documentation des populations animales. Le but estd’obtenirunemeilleureconnaissance des 

ressources zoo génétiques, de leursutilisationsprésentes et, éventuellement, futures pour l’alimentation et 

l’agriculturedansdesenvironnementsdéfinis,etleurétatactuelentantquepopulationsracialesdifférentes(FAO, 1984). 

 

Actuellement, il existe très peu de données sur la performance de production de cesdifférentsphénotypes de 

caillesélevées à la ferme SAP La Mé. Dans cecontexte, cette étude vise à 

connaitrelaperformancedeproductiondespopulationsdecailles(Coturnixjaponica)élevées à la ferme SAP la 

Méd’Adzopéen Côte d’Ivoire.  

 

 
Figure 1:- Site d’étude. 
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Matériel and Méthodes:- 
Site de l’étude 

La fermecoturnicoledelaSociétéSAP(SociétéAgropiscicole)delaMéestuneexploitationagricolesitué dans la région de 

la Mé. La villed'Adzopé, chef-lieu de la Région de la Mé et de Département, estsituée dans la partie Sud de la Côte 

d’Ivoire à 105 km d'Abidjan. Le Départementd’Adzopéestlimité:auNordparleDépartementd’AkoupéetauNord-

estparle Département Abengourou, au Sud par le Département d’Alépé, à l’Est par le Département de Yakassé-

Attobrou, et à l’Ouest par le Département d’Agboville. Il compte six Sous-préfectures à savoir Adzopé, Annepé, 

Agou, Yakassé-Mé, Assikoi et Bécédi- Brignan. (Figure 1). Adzopéestsitué dans une zone de climathumide, de type 

tropical humide qui luiconfèreunetempératurerelativementconstante qui oscilleautour de 27,5 °C avec quatre 

saisonsd’inégales longueurs. La pluviométriemoyenneannuelleoscille entre1350 et 1400 m. L’humidité relative 

moyenneest de 75 %. Les vents dominants sont du Sud-Sud-ouest. 

 

Animaux, aliments et conditions expérimentales 

Cette étude a étéréalisée au niveau de la ferme de la Société Agropiscicole de la Mé. Après élimination des 

sujetsmorbides, Au total, 150 cailleteaux de type Coturnix japonica âgés de 1 jour résultants après l'incubation des 

œufs au niveau de la poussinière. Les cailleteauxontétésrépartisen trois groupes de 50 sujets/groupephénotypique 

(noir, blanc et isabelle) car la ferme dispose de quatre phénotypescependant il y avait un phénotype (le phénotype 

gris) qui étaitpresque inexistant d’où le choix des trois phénotypes. A la phase d’engraissement (3 semainesd’âge), 

les oiseauxontétérépartir dans neuf cages par groupe de 10 à 15 individus. Dans le bâtimentd’élevage, le 

programmed’éclairages’est appliqué uniquement pendant la phase de démarrage à la poussinière car les 

cailleteauxsontsensibles à la fraicheurdurant les trois premières semaines. L’éclairage se fait avec des ampoules de 

100 Watts. Pendant la phase de finition;l’éclairages’appliquaituniquement la nuit à cause de l’obscurité dans le 

bâtiment. La températuremoyenne dans l’enceinte a été de 27°C et le tauxd’humidité de 70%. 

 

L’alimentdistribuédurant la phase de ponteestl’alimentspécialcailleformulé au sein de la société. Les 

caillesrecevaientl’alimentcaillereproductrice avec 3000Kcal/Kg d’aliment et 20.60% de protéines brutes. Le 

rationnementalimentaireestrespecté au cours de l’expérimentation avec unepeséequotidienne des aliments distribués 

et des refus grâce à une balance dont la précision a uneportée d’1g. Un programme de prophylaxie a étémené sur les 

caillesdurant toute la période de l’essai. Un anti-stress, un anti-coccidien, un antiparasitaire, un 

hépatoprotecteurontétéadministréchaque trois jours. Durant l’expérimentation, les oiseauxontétésuivis dans un 

bâtiment de 20,5 m de longueur et de 10,7 m de largeur, soitunesuperficie de 219,35 m
2
. 

 

Paramètresétudiés 

1. Taux demortalité 

Il correspond au rapport du nombre de mort enregistré pendant la périoded’élevage sur l’effectif de départ. Les 

caillesmortessontenregistréesquotidiennementselon la formulesuivante: 

 
 

Lepoidsvifmoyen 

Les poidscorporelsindividuels des individusontété pris chaquesemainedurant toute la 

périoded’élevageàlamêmeheureavantladistributiondel’aliment,cequiapermisdecalculer le poidsmoyenhebdomadaire 

 
 

Croissancejournalièreougain moyenquotidien(GMQ) 

C’estlerapport entrelegaindepoids (poidsfinal–Poidsinitial) surle nombredejours. 
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Alimentingéré=alimentdistribué–refus 

Consommationalimentaire 

La consommationalimentairecorrespond àla quantitédenourriturequel’animal a ingéréelorsqu’il y a libre accès. 

Ainsi, la quantitéd’alimentsingérés a étéobtenue grâce au 

pesagejournalierdesalimentsdistribuésetdesrefus.Alafindechaquesemaine,onafaitleursommepuis on a déduit à la fin 

la quantitéd’alimentingéréeneffectuant la soustraction entre la quantitédistribuée et le refus(Tsivingaina, 2005). 

 

Indicedeconsommation 

L’indicedeconsommationreprésentelaquantitéd’alimentconsommésurlepoidsvifstotaldes animaux, Sa formuleest la 

suivante: 

 

 

Mesuresmorphométriques 

A l’âge de 8 semaines, les mesuresmorphométriquessontprises le même jour avec le mètrerubanselon les directives 

de la FAO (2013), le poidsvif et certainesmensurationscorporelles, longueur du corps (LC, cm), envergure (ENV, 

cm), longueur du thorax (LT, cm), longueur du bec (LB, cm) et longueur du doigt grand (DG, cm), du doigtmédian 

(DM, cm) et du doigt petit (DP, cm) ontétéeffectuées. 

 

Analysestatistique 

Les données recueilliesontétéenregistrées sur le tableur Excel de Microsoft et analysées 

aveclelogicielSTATISTICA7.1.Lesstatistiquesdescriptives(moyenne,écart-type,minimum et 

maximum)dechaquecaractèrequantitatifontétéestiméesrespectivement pourlesgroupesphénotypiques. Les données 

paramétriquesontalorsétécomparéeseneffectuantuneanalyse de la variance (ANOVA) à un facteursuivi du test de 

comparaisons multiples de Turkey pour 

lesparamètresprésentantunevariabilité(p<0,05)afind'identifierdesdifférencesspécifiques entre les phénotypes. La 

valeur du p estfixée à 5% et de mêmecelle de l’alpha ‘’α’’ du test avec un intervalle de confiance IC de 95%. Les 

coefficients de corrélation de Pearson ontétécalculés pour mesurer les relations entre les paramètres. 

 

Resultats:- 
Evolution de la mortalité 

L’évolution des mortalitésenpérioded’élevageestenregistrée sur la figure 2. Sur l’effectif de 150 sujets, le taux de 

mortalité total a été de 20,74% durant la périoded’expérimentation. Les taux, les plus élevésontétéenregistrés au cours 

des deux premières semaines. Durant la phase de finition, aucuneperten’aétéobservée chez toutes les populations de 

caillesétudiées. Le taux de mortalité a varié d’un phénotype à l’autre (p<0,05). Le taux le plus élevé a étéenregistré 

chez le phénotypeblanc au cours de la phase de démarrage avec 18,76% puis le phénotype noir (4%). 

 

Evolution du poidsvif et du gain moyenquotidien 

Le tableau 1 présentel’évolution des poids des cailleteauxdurant toute la phase d’élevage. A l’éclosion, les cailleteaux 

d’un jour ontpesé 9,27±1,18g, enmoyenne pour l’ensemble des trois phénotypes. Les trois 

phénotypesontmontréuneévolution de poidssimilairejusqu’à six semaines. Les poids des cailles à la fin de la phase de 

finition (7 semaines) ontétésignificativementdifférents (p<0,05). Le phénotypeblanc a été plus lourd avec 245,12 ± 

5,13g contre 227,00 ± 4,74 g et 225,63± 4,74 g pour le noir et l’isabelle, respectivement. Le poidsvif a évolué avec 

l’âge des oiseaux, avec unecroissancerapide pour les cailleteaux qui onttripléleurspoidscorporels de l’éclosion à la fin 

de la première semaine. 
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Figure 2: - Evolution du taux (%) de mortalitéselon les semainesS0, S1, S2, S3, S4, S5, S6 et S7 

représententl’âgeensemaine. 

 

Tableau 1: - Poids moyenselon les groupes et les âges des cailleteaux. 

Age (semaine) Blanc Noir Isabelle p 

0 9,31±0,18
a
 9,45±0,17

a
 9,06±0,16

a
 0,24 

1 25,75±0,76
a
 25,68±0,68

a
 26,00±0,69

a
 0,94 

2 52,73±1,49
a
 51,16±1,38

a
 48,81±1,37

a
 0,15 

3 91,70±2,49
a
 91,12±2,30

a
 89,14±2,28

a
 0,72 

4 116,21±3,16
a
 1,60±0,04a 114,87±2,92

a
 0,93 

5 153,70±3,61
a
 150,45±3,34a 151,02±3,31

a
 0,78 

6 198,04±4,52
a
 184,33±4,18a 190,65±4,14a 0,08 

7 245,12±5,13
a
 227,00±4,74

b
 225,83±4,69

b
 0.01 

 

La figure 3 illustrel’évolution du gain moyenquotidien chez la caille. Elle part de 2,34, 2,41, 2,31g/j à 5,56, 5,76 et 

5,70 g/j, respectivement pour les phénotypesblancs, isabelles et noirs. On observe unelégère chute jusqu’à quatre 

semaines. Ensuite, on note un GMQ élevé chez la caille blanche 6,72 g/j suivi des cailles noires 6,09 g/j et des 

caillesisabelles 5,02 g/j. 

 

Evolutiondu poidsvifselon le sexe 

Les poidsvifmoyen chez les deux sexes enfonction des souchesétudiéessontrapportées dans le tableau 

2.Lefacteursexeaeuuneinfluencehautement significative(p<0,005)sur ceparamètre. La supérioritéestmarquée chez les 

femelles chez tous les phénotypes avec 241,7g±23,85vs265,6g±34,77;232g±21,19vs249,3g±34,45,respectivementle 

phénotypeblanc etle phénotypeisabelle.Onnoteparcontre,chezlephénotypenoir,lasupérioritédesmâlesavec les 

moyennes (234,92g±19,56 vs 230,92± 41,71). 

 

Tableau2: -MoyennesPondéralesétudiéesselon lesexeetlephénotypedes cailles. 

Phénotype/Sexe Mâles Femelle 

Blanc 241,7±23,85
b
 265,6±34,77

a
 

Isabelle 232±21,19
b
 249,3±34,45

a
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Noir 
 

234,92±19,56
b
 

 

230,92±41,71
a
 

LesvaleursquiportentleslettresdifférentessurunemêmelignesontSignificativementdifférents(p>0,05) 

 

 
Figure3:-Evolutiondugainmoyenquotidiendurantlapérioded’élevage.S0,S1,S2,S3,S4,S5,S6et 

S7représententl’âgeensemaine. 

 

Consommationalimentaire et indice de consommation 

Les résultats de la consommationd’aliment par phase d’expérimentationsontillustrés dans le tableau 3. La 

quantitéd’aliment consommé a varié de 11,22 à 12,52 g/sujet/jour chez tous les phénotypesétudiés au cours de la 

période de démarrage. Durant cette phase, aucuneffetsignificatif du phénotypen’aétéenregistré sur la 

consommationalimentaire. La quantitéindividuelleingéréequotidienned’aliment des cailles, pendant la phase de 

finitionsont 29,49±1,6, 24,85±1,85 et 26,01±1,38 g/sujet/jour, respectivement. En engraissement, les cailles 

blanches consomment plus d’aliments que les autresphénotypes. 

 

En ce qui concerne, l’indice de consommation, il a varié de 1,60±0,04 à 1,74±0,04 en phase de démarrage. Durant 

l’engraissement et la phase de finition, cetindice a varié entre 3,06±0,08 à 3,15±0,05. Ce paramètrezootechnique a 

étéinfluencé par le phénotype (Tableau 3). 

 

Tableau 3:-Quantitéd’alimentingérée et indice de consommationdurant la périoded’élevage (0 à 49 jrsd’âge). 

Phénotypes Blanc Noir Isabelle 

Démarrage(0-21jrs)    

CA (g/j) 12,52±2,52
a
 11,22±2,49

a
 11,52±2,68

a
 

IC 1,74±0,04
a
 1,60±0,04

b
 1,64±0,05

a
 

Finition(21-49jrs)    

CA (g/j) 29,49±3,6
a
 24,85±3,85

b
 26,01±3,38

b
 

IC 3,15±0,05
a
 3,01±0,06

b
 3,06±0,08

ab
 

CA:ConsommationAlimentaire;IC:Indicedeconsommation 

 

LesvaleursquiportentleslettresidentiquessurunemêmelignenesontpasSignificativementdifférents(p>0,05) 
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Paramètresmorphologiques des cailles 

Les mensurationscorporelles chez les phénotypesen phase de finition (7 semaines) de caillesétudiéessontrapportées 

dans le tableau ci-dessous. Le facteurphénotype a euune influence significative (p<0,05) sur les variables, envergure, 

longueur du bec, longueur du corps, la largeurthoracique et le poids, En effet, pour ces variables, le phénotypeblanc 

a présenté des valeurssupérieures pour ces variables. 

 

Tableau4:-Mesuresmorphométriquescheztouteslessouchesdecaillesétudiéesà sept semainesd’âge. 

Variables Blanc Isabelle Noir 

ENV(Cm) 

LB (Cm) 

Dm 

Dg 

Dp 

LC (Cm) 

LT (Cm) 

Pds 

19,34
a
±4,13 

1,04
a
±1,07 

2,49
a
±0,43 

3,27
a
±0,53 

2,13
a
±0,39 

14,95
a
±3,46 

3,18
a
±0,75 

245,12a±5,13 

20,18
b
±4,16 

1,11
a
±1,13 

2,40
b
±0,41 

3,29
a
±0,44 

2,15
a
±0,31 

15,59
b
±3,19 

3,31
ab

±0,74 

227,00b±4,74 

20,48
b
±3,77 

1,07
b
±1,08 

2,44
ab

±0,41 

3,30
a
±0,49 

2,13
a
±0,31 

16
b
±2,8 

3,46
a
±2,05 

225,83a±4,69 

(ENV):envergure,(LB) :longueurdubec,(Dm):doigtmédian,(Dg):doigtgrand,(Dp): doigt petit, (LC) : 

longueur du corps, (LT) largeurthoracique, (Pd) : Poids. 

 

Corrélations entre les paramètres morpho-pondéraux 

Les Corrélations de Pearson entre les paramètres morpho-pondérauxontétécalculées pour mesurer les relations entre 

ceux-ci chez les trois phénotypes de caillesétudiées (Tableau 5). Cescorrélationsmontrentqu’àl’exception du 

largueurthoracique, il existeune forte corrélation positive entre toutes les variables. En outre, le 

largueurthoraciqueestmoyennementcorrélé aux paramètres longueur du bec, doigtmédian, doigt grand, doigt petit, et 

le poidsrespectivement à 35%, 47%, 48% et 46%. Aussi le poids et la longueur du becsontmoyennementcorrélés à 

48%. 

 

Tableau 5:- Matrice de corrélation entre les variables étudiées de tous les phénotypes de cailles. 

Paramètres ENV 

(Cm) 

LB 

(Cm) 

Doigtmédian Doigtgrand Doigt 

petit 

LC 

(Cm) 

LT 

(Cm) 

Poids 

ENV(Cm) 1 0,72 0,84 0,88 0,84 0,91 0,51 0,78 

LB (Cm) 0,72 1 0,61 0,66 0,64 0,65 0,35 0,48 

Dm(cm) 0,84 0,61 1 0,88 0,83 0,85 0,47 0,73 

Dg(cm) 0,88 0,66 0,88 1 0,86 0,87 0,48 0,75 

Dp(cm) 0,84 0,64 0,83 0,86 1 0,82 0,46 0,69 

LC (Cm) 0,92 0,65 0,85 0,87 0,82 1 0,51 0,84 

LT (Cm) 0,51 0,35 0,48 0,48 0,47 0,51 1 0,46 

Pd(g) 0,78 0,48 0,73 0,75 0,68 0,84 0,46 1 

 

Discussion:- 
Cette étude visait à caractériser les différentsphénotypes de la caillejaponaise à l’aide des performances de 

croissance. Le taux de mortalité (20,74%) enregistré dans cette étude, durant la phase de démarrageest supérieur à 

celuirapporté par certains auteurs (Bougeulmani, 2013 ; Boudraa, 2015). Ces auteurs rapportent un taux de 

mortalité de 8.09 et 5,41%, respectivement. SelonKerharo, (1987),cetauxest normal s’ilvarie entre 10 à 15 %. Ce 

fort taux de mortalitéenregistré dans cette étude seraitdû aux différents stress ou aux variations de température dans 

le bâtimentlié aux coupuresassezrécurrentsd’électricité dans la ferme. Par ailleurs, les cailleteaux de phénotypeblanc 

avec un taux de mortalité de 18,76% sembleêtre très fragilescomparés aux autresphénotypes. 

 

Le poidsestl’un des critèresutilisés pour apprécier la performance d’un animal. Le poids à la naissance (9,27 g) est 

supérieur à celui trouvé par Missouri, (2012), qui a enregistré 7.65g et Boudraa, (2015) avec 7,16g. Mais, il 

resteinférieur à celuirapporté par Razafimandimby, (2012) au Madagascar avec 11,99 g. Cette 

différenceobservéepeutêtrelié aux conditions différentesd’élevageou aux phénotypesétudiés. La croissance des 

cailles après l’éclosion des œufsest très rapide avec une augmentation exponentielle du poids à partir de la première 

semaine, durant la phase de demarrage. Ce constat a étéégalementrapporté par plusieurs auteurs (Razafimandimby, 

2012;Ouaffaiet al.,2018;Benagrouba, 2022). En effet, les caillessontdotéesd’uneévolution et 
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d’unecroissanceexponentielle à partir de la 2ième semained’âge(Razafimandimby, 2012). Alors que, enfinition, 

l’évolution de poids à l’âge de six semainesatteint 190,65g, commepoidsmoyen. Ce résultatest supérieur à 

celuirapporté par plusieurs auteurs (Boudraa, 2015;Ouaffaiet al., 2018) et à celui du guide d’élevage(ITELV, 

2008) qui est de 120 g à 140 g à la fin de cette phase. Toutefois, Razafimandimby, (2012) rapporte un poidsmoyen 

de 222, 11 g enmoyenne chez les cailles de chair de phénotypes jaune, gris et blanc. Par ailleurs, la 

nettedifférenceobservée entre les deux sexes pour le caractèrepoidspeuts’expliquer par le développement de la 

grappeovarienne chez les femelles(Kadraoui, 2020). 

 

Le gain moyenquotidien (GMQ) est un des facteursmesurés pour apprécier la performance zootechnique d’un 

animal. Il permet de connaitrel’évolutionpondérale et le poids d’un individuchaquesemaineou pendant chaque phase. 

Cette étude révèle que le gain moyenquotidien GMQ, le plus élevéestenregistré à la troisièmesemaine, 

puisdiminuedurant la troisièmesemaine. 

 

D’autres auteurs ontrapportéégalementunecroissanceextrêmementrapidedurant la 2è et 3è semained’âge(Özbey et 

al.,2006;Ouaffaiet al.,2018;Benagrouba, 2022). Aussi dans notreessai, il a augmenté ensuite vers la fin de la phase 

de finition, de la 4è à la 5è semained’âge. Ce constat a étérapporté par Dauda et al. (2014). A cinq semainesd’âge, 

le phénotypeblanc a été plus lourde que les autresphénotypes, ce qui peuttraduireune bonne aptitude bouchère de ce 

dernier. 

 

Les cailles de phénotypesblanc, isabelle et noire ontenregistrérespectivement des GMQ de 6,72 g/j ; 5,03g/j ; 6,1g/j 

durant la 7ème semained’élevage. Des GMQ inférieurs à ceux de nosrésultatsenconsidérantontéténotés par Odunsi 

et al. (2007), Chantiratikulet al. (2010),Agianget al. (2011) et Berramaet al. (2011). Ce constat peutêtrecorrélés 

aux différencesliées à la souche, aux conditions d’élevageou à la valeur nutritive des différents régimes 

alimentairesdistribués aux animaux. En outre, on note aucunedifférence significative entre les 

paramètreszootechniques (Poids, GMQ, consommationalimentaire) au cours de la phase de démarrage- 

croissanceenprenantencomptetous les phénotypes. 

 

En revanche pendant la phase de finition il estconstatéunedifférence significative au niveau de l’indice de 

consommationen tenant compte des trois phénotypesétudiés. Le phénotypeblanc a présenté la valeur IC, la plus 

élevée (3,15). Ce résultatpeutexpliquer le fait que cephénotypesoit plus lourd que les autres à sept semainesd’âge. 

SelonINRA (1984), les normesd’indice de consommation chez la caillejaponaisevarient de 4.07 à 4.38. 

Doncnotrerésultat, sontinférieurs aux normes. La valeurmoyenne de l’IC dans notre étude se rapproche de 

celuirapporté par Benagrouba (2022) sur les caillesnourries à la farinecomme dans cetteprésente étude. 

 

Les cailles dans cette étude ontexprimé des mensurationscorporellessimilaires à cellesrapportées par Kadraoui 

(2020)en Algérie pour les variables longueur du corps; longueur du bec;doigt grand. Cet auteur a 

rapportéégalementune forte corrélation entre le poids. En ce qui concerne les paramètres morpho- pondéraux, on 

note qu’ilexisteunedifférence entre les trois phénotypes de la caillejaponaise pour le poids, l’envergure, longueur du 

bec, doigtmédian, longueur du corps et la largeurthoracique. D’autresparamètres morpho-pondérauxdont le doigt 

grand et le doigt petit ne présenteaucunedifférence significative entre les phénotypesétudiés. Le phénotypeblanc a 

présenté des valeurssupérieures pour touscescaractères. Ce résultatpeuttraduireune bonne productivité de 

cephénotype, comparée aux autresphénotypes. Cesrésultatsobtenus sur les variables morpho-pondéraux, 

peuventégalementconstituerune source d’hétérogénéitégénétique chez la caillejaponaise. 

 

Conclusion:- 
Les résultatsobtenus dans cette étude laissententrevoir que les populations de cailles (Coturnix japonica) élevées à la 

société Agro-piscicole de la région de la Mé (Côte d’Ivoire) présenteune variation morphologique aux niveaux des 

paramètres morpho-pondéraux, d’oùl’hétérogénéité entre les populations. Quant aux paramètres de croissance, l’on 

constate unehomogénéité entre ceux –ci pour toutes les souchesétudiées. Cesrésultatsmontrent que le 

facteurphénotype, constitueune source de variation morphologique. Ce genre d’expérience doit se répéter dans des 

conditions meilleures à cellesconstatées au cours de notre travail pour minimiser les 

facteurslimitantl’expressiongénétique des paramètresétudiés.  
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